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Sujet 
« Les effets de la formation visent à être 

r®investis en dehors de lõ®cole, tant dans le cadre 
des activités quotidiennes ou professionnelles 

que dans celui de la pratique des activités 
physiques » (B.O. spécial n°2 du 19 février 2009). 

En quoi et comment lõenseignement de lõEPS 

permet-il de répondre à cette ambition ?  

http://www.culturestaps.com/


« Brain  storming  » 

La réflexion préalable autour du sujet doit 

toujours être conduite autour de deux grands 

pôles : 

Une réflexion de    
«  bon sens  »  

Une réflexion 
«  STAPS  »  



« Brain  storming  » 

Les  idées en vrac 

Assumer des rôles 
et des 

responsabilités  

Plaisir, envie 
de pratiquer  

Mieux se connaître  

Image de soi 
positive, 

confiance en 
soi  

Culture des 
APSA  Postures 

adéquates  Se préparer, se 
préserver  

Techniques 
sportives  

Identification 
et maîtrise des 

risques  Qualité des 
relations aux 

autres  

Apprendre à 
apprendre  

Habitudes de 
vie saine  

Sôinvestir dans des projets 



Préambule  

Il sõagit dõaccrocher lõattention du correcteur, 

et simultanément dõ  « amener » le sujet, cõest 

à dire le contextualiser en montrant son 

intérêt pour lõEPS (si possible de façon non 

parachutée et en évitant les poncifs).   

Pour cela, on entre généralement par lõun des 

concepts clés du sujet.  



Préambule  

  Déjà  au XIXe  siècle,  le colonel  Amoros  affirmait  que  
« la gymnastique  est  la préparation  à tous  les métiers  ». 
Beaucoup  plus  tard,  J.Roche  dira  que  « lôEPS, côest ici  et  
maintenant  pour  ailleurs  et  plus  tard  » (1991 ),  venant  ainsi  en 
écho  à la parution  de la Charte  des  Programmes,  celle -ci 
soulignant  que  « les apprentissages  scolaires  ne sont  pas  leur  
propre  fin  mais  débouchent  sur  un  réinvestissement  hors  du  
monde  scolaire  pour  permettre  aux  jeunes  de construire  leur  
vie  personnelle,  leur  vie  professionnelle  et  dô°tre des  citoyens  
responsables  » (CNS,  1991 ) . 
Pour  lôenseignement de lôEPS, nous  étudierons  donc  en quoi  et  
comment  « les effets  de la formation  visent  à être  réinvestis  
en dehors  de lô®cole, tant  dans  le cadre  des  activités  
quotidiennes  ou  professionnelles  que  dans  celui  de la pratique  
des  activités  physiques  » (Programme  dôenseignement dôEPS 
pour  les classes  préparatoires  au CAP et  au  baccalauréat  
professionnel,  2009 ) .  
  



Définition des concepts clés  

Il sõagit ici  de définir 2 concepts clés : 

Å les effets de la formation 

Å réinvestis en dehors de lõ®cole 
 

Il est aussi possible de préciser 3 concepts 

secondaires : 

Åles activités quotidiennes 

Åles activités professionnelles 

Åla pratique des activités physiques 



Définition des concepts clés  

Ą les effets de la formation  

  Dôapr¯s le dictionnaire  Larousse  (2010 ),  un  effet  est  
le « résultat  dôune action  ». En EPS, il  sôagit des  
transformations  et  des  améliorations  qui  enrichissent  le 
répertoire  dôaction, de réaction  et  de réflexion  des  élèves  à 
lôissue dôune période  plus  ou  moins  longue  dôenseignement. 
Ces transformations  relèvent  de deux  processus  :  un  
processus  de développement  grâce  auquel  les  adolescents  
développent  leurs  ressources,  et  un  processus  
dôapprentissage grâce  auquel  ils  construisent  des  
compétences . Ces dernières   permettent  « une  adaptation  
motrice  efficace  » pour  les  compétences  propres  à lôEPS, 
ou  « lôappropriation dôoutils, de méthodes,  de savoirs  et  de 
savoir -être  » pour  les  compétences  méthodologiques  et  
sociales  » (Programme  du  Collège,  2008 ) .  
  
 



Définition des concepts clés  

Ą r®investis en dehors de lõ®cole 

Sôinterroger sur  les  possibilités  de réinvestissement  des  
transformations  qui  enrichissent  les  conduites  motrices  
des  élèves,  côest étudier  leur  pouvoir  de transfert,  de  
généralisation  et  de décontextualisation  en dehors  de 
lô®cole. Il  sôagit dô°tre capable  dôutiliser ce que  lôon a 
appris  hors  du  contexte  spécifique  dôapprentissage de la 
séance . En cela  le savoir  nôest pas  un  objet,  mais  plutôt  
un  outil  car  «  savoir,  c'est  d'abord  être  capable  d'utiliser  
ce qu'on  a appris,  de le mobiliser  pour  résoudre  un  
problème  ou  clarifier  une  situation  » (A.Giordan , G.De 
Vecchi , Les origines  du  savoir . Delachaux  & Niestlé , 1987 ) .  
Nous  verrons  quôil existe  des  conditions  dôapprentissage 
inspirant  les  procédures  dôenseignement afin  que  les  
effets  de la formation  ne  restent  pas  en  EPS, mais  
« débordent  » le cadre  restreint  et  très  contextualisé  de la  
leçon . 



Précisions sur les concepts 

secondaires  

Les activités  quotidiennes  sont  par  définition  les  
conduites  que  les  individus  développent  dans  leur  vie  
« de tous  les  jours  »,  et  au  sein  de laquelle  la motricité  
est  toujours  sollicitée,  notre  corps  étant  « notre  être  au  
monde  » (Maurice  Merleau -Ponty . Phénoménologie  de la  
perception . 1945 ) . Plus précisément,  nous  sommes  
amenés  à nous  déplacer  de différentes  façons  dans  
lôenvironnement physique,  lire  le milieu  pour  faire  des  
choix,  résoudre  des  problèmes  originaux,  faire  des  
hypothèses  et  les  vérifier,  communiquer  avec  autrui,  
respecter  des  règles  de vie  sociale,  gérer  nos  efforts  ou  
nos  émotions,  le tout  en  disposant  dôun réservoir  
dô®nergie suffisant .  
 
 



Précisions sur les concepts 

secondaires (suite)  

Les activités  professionnelles  sollicitent  plus  
spécifiquement  certaines  conduites,  notamment  des  
postures  susceptibles  dô°tre maintenues  longtemps,  des  
mouvements  à répéter  un  grand  nombre  de fois,  mais  
aussi  la possibilité  de travailler  en  équipe,  mener  à bien  
des  projets  individuels  ou  collectifs,  sôadapter à la 
nouveauté,  poursuivre  un  effort,  ou  encore  prévenir  les  
risques  corporels . 
Enfin,  la pratique  des  activités  physiques  suppose  un  
engagement  volontaire  dans  ces activités,  et  exige  
parfois  des  techniques  corporelles  spécifiques,  des  
connaissances  appartenant  à la culture  des  APSA et  
permettant  de les  faire  fonctionner,  ou  encore  une  
identification  claire  de nos  possibilités  dôaction.  
 
 



  Principales qualités des questions  : 
 

Å    elles sont pertinentes par rapport au sujet, 

et surtout par rapport au développement (des 

éléments de réponse doivent pouvoir être apportés 

dans la suite du devoir), 
 

Å    elles sõencha´nent, du g®n®ral au particulier 
(mod¯le de lõentonnoir), 
 

Å    elles « préparent » (= circonscrivent) la 

problématique, 
 

Å    les réponses ne sont pas, a priori, évidentes. 

 

Questionnement  

 



 Que  faut - il  apprendre  pour  que  ce qui  

sôapprend en EPS puisse  être  utile  en  dehors  des  

murs  de lô®cole ? En quoi  la construction   de 

véritables  compétences  caractérise - t-elle  des  

acquisitions  par  définition  applicables  à un  

ensemble  de situations  réunies  par  une  identité  de 

structure,  ou  un  problème  commun  ? Existe - il  des  

compétences  plus  facilement  réinvestissables  que  

dôautres ?  

Questionnement  



Existe - t- il  des  conditions  dôapprentissage pour  que  

ce qui  a été  appris  puisse  être  utilisé  dans  un  autre  

contexte  ? Le cas échéant,  comment  faut - il  

apprendre  pour  réinvestir  les  effets  de la formation  

dans  les  activités  de la vie  quotidienne,  

professionnelle,  ou  dans  la pratique  des  activités  

physiques  ?  Quelles  sont  alors  les  conséquences  

sur  les  façons  dôenseigner, côest-à-dire  sur  le choix  

et  la mise  en îuvre des  procédures  

dôenseignement ? 

Questionnement  



Quelle  est  la nature  de lôidentit® entre  les  

situations  scolaires  dôaujourdôhui et  les  situations  

qui  seront  vécues  plus  tard  ? Peut -on  enseigner  en  

« injectant  » cette  identité  au  sein  même  des  

leçons  dô®ducation physique  ? Comment  apprendre  

aux  élèves  à reconnaitre  cette  identité  ? 

Finalement,  est - il  possible  dôapprendre aux  élèves  

à réinvestir  ?   

 

 

Questionnement  



  Qualit®s dõune bonne probl®matique  : 
 

Å    claire  =  compréhension à la première 

lecture, 
 

Å    pertinente  =  permet de traiter la question 

posée par le sujet , 
 

Å    heuristique =  non réductrice c-a-d ouverte 

vers la recherche de nombreuses idées 

intéressantes, 
 

Å    originale  =  hypothèse créative, mais 

surtout pas au détriment de la pertinence.  

Problématique  

 



Problématique 1  

  Nous  défendrons  lôid®e selon  laquelle  donner  aux  élèves  
les moyens  dôutiliser les effets  de leur  formation  en dehors  de 
lô®cole suppose  trois  conditions  qui  inspireront  les interventions  
pédagogiques  et  didactiques  de lôenseignant. Dôune part  il  sôagit 
de leur  permettre  de construire  un  panel  élargi  et  stabilisé  de 
véritables  compétences,  celles -ci étant  porteuse  par  définition  
dôune vertu  de généralisation  des  acquisitions . Avec  elles  seront  
disponibles  des  habitudes  de vie  saine,  ainsi  que  des  pouvoirs  
pour  interagir  avec  autrui  ou  pour  apprendre  et  se mettre  en 
projet  avec  expertise . Dôautre part  lôenseignant visera  un  
élargissement  de leur  répertoire  moteur,  grâce  à un  ensemble  
de ressources  supports  de lôefficacit® motrice  dans  les 
différentes  situations  de la vie . Enfin,  nous  montrerons  quô®viter 
aux  acquisitions  dô°tre évanescentes  suppose  dôapprendre dôune 
certaine  façon,  une  façon  qui  réussisse  à combiner  pluralité  et  
stabilité,  spécificité  et  flexibilité .  



Problématique 1 

(reformulation)  

En dôautres termes,  pour  viser  un  réinvestissement  de tout  ce 
qui  a été  acquis  ou  appris  en EPS, il  est  nécessaire  dôapprendre 
dôune certaine  façon  du  côté  de lô®l¯ve, et  corrélativement  
dôenseigner dôune certaine  façon  du  côté  de lôenseignant. Ces 
conditions  devraient  conduire  à une  forme  dôintelligence motrice,  
grâce  à laquelle  lôadolescent, futur  adulte,  pourra  percevoir,  
décider,  agir  de façon  opportune  dans  toutes  les situations  de sa 
vie  quotidienne,  professionnelle,  sportive  ou  artistique,  et  au-
delà  des  murs  de lô®cole.  



Problématique 2  

 Nous  soutiendrons  lôhypoth¯se selon  laquelle  réinvestir  
les  effets  de sa formation  de collégien  et  de lycéen  suppose  que  
ces effets  soient  disponibles,  même  en cas de décalage  
environnemental  et/ou  temporel . Du côté  environnemental,  ce 
qui  a été  appris  ou  développé  en EPS doit  pouvoir  sôexprimer 
dans  un  contexte  différent  que  le contexte  dôappropriation, ce 
qui  suppose  des  transformations  flexibles,  adaptables,  capables  
de déborder  le strict  cadre  dôapprentissage de la leçon . Du  côté  
temporel,  les effets  ne sont  ni  évanescents  ni  volatiles,  ce qui  
suppose  une  stabilisation  de ce qui  a été  appris  ou  acquis .  
Nous  montrerons  quôafin de respecter  ces conditions,  ce sont  
bien  de véritables  compétences  quôils sôagit dôenseigner, car  
celles -ci sont  par  définition  porteuses  dôune vertu  de stabilité,  et  
elles  sont  censées  sôappliquer non  à une  seule  situation,  mais  à 
un  vaste  domaine  dôexpertise. Même  si nous  le verrons , les 
attitudes  et  les méthodes  sont  souvent  beaucoup  plus  facilement  
réinvestissables  que  les apprentissages  moteurs .  
 



Problématique 3  

 Nous  montrerons  quôen EPS, le réinvestissement  des  
effets  de la formation  suppose  la présence  et  souvent  la 
reconnaissance  dôune identité  entre  ce qui  est  appris  
aujourdôhui au collège  et  surtout  au  lycée,  et  ce qui  sera  utile  
demain  dans  le cadre  des  activités  quotidiennes,  
professionnelles,  sportives  ou  artistiques . Dès lors,  les  
interventions  de lôenseignant dôEPS seront  animées  par  
quatre  grands  principes  :  assurer  la cohérence  entre  les  
problèmes  vécus  en EPS et  ceux  qui  seront  vécus  demain,  
rechercher  la stabilité  et  la consolidation  des  acquisitions  à 
long  terme,  rendre  possible  le développement  des  ressources  
individuelles  favorisant  lôenrichissement de la motricité,  et  
développer  la capacité  de lô®l¯ve à identifier  des  solutions  
communes  entre  situations  différentes .  



Les propositions de plan  

 Le plan est lõannonce du cheminement que le 

candidat va suivre pour traiter sa problématique, cõest 

à dire pour répondre à lõhypoth¯se retenue. 
 

 Le plan est nécessairement cohérent avec la 

problématique, et il  doit bien sûr être respecté. 
   

 Attention aux plans « catalogue » ou à concepts 

séparés !  
  

 Un devoir dõ®crit 2 présente de préférence trois 

parties, mais un plan en deux parties est acceptable 

(mieux vaut de très loin deux parties dans le sujet 

quõun plan en trois parties avec lõune dõelles hors 

sujet). 



Plan 1  :  entrée par la construction de 

comp®tences (apprentissage) et lõam®lioration 

des ressources (développement)  

Partie 1 :  réinvestir des ressources individuelles « favorisant 
�O�¶�H�Q�U�L�F�K�L�V�V�H�P�H�Q�W���G�H���O�D���P�R�W�U�L�F�L�W�p » (Prog. du Collège, 2008) 

 

Partie 2 �����U�p�L�Q�Y�H�V�W�L�U���G�H�V���F�R�P�S�p�W�H�Q�F�H�V���S�U�R�S�U�H�V���j���O�¶�(�3�6���© révélant 
une adaptation motrice efficace » (ibid.), notamment celles 

permettant « �O�H���G�p�Y�H�O�R�S�S�H�P�H�Q�W���H�W���O�¶�H�Q�W�U�H�W�L�H�Q���G�H���V�R�L » (Prog. pour 

les classes préparatoires au CAP et au bac pro, 2009) 

 

Partie 3 : réinvestir des compétences méthodologiques et 

sociales, pour « �V�¶�H�Q�J�D�J�H�U���O�X�F�L�G�H�P�H�Q�W���G�D�Q�V���O�D���S�U�D�W�L�T�X�H », 

« respecter les règles de vie collective et assumer les différentes 
rôles », et pour « savoir utiliser différentes démarches pour 
apprendre » (ibid.) 


